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A l doj<t 1'\ é1'i de Lyon, ( adinc coninmi
n iqua it îé''mm itie tIf' r-isa mît-at fle toute ilue séieil

u''i- i'1S. AM'a mt fait i n liai e' oM i mmgéem' a lecoae

d<' î >m~im'~ îum~<.1,',,vmaîtde Jla de-ssiccattii à,<
I 1 s'i'tef If' f'PIaciilts t11<''î e il lai do i I, d 25, 5~0,

I .) Miilligr'amme <s et d eu'<e 1 f't 2 cenitigr'ammes prf5.1iès

fi.- (''it df. ces an imutax onat î'sseà I' <nltia de ces

qînnîit ît."'s suéini'fl q u 1~'~i sonl)t 8imst'ept il< <le
e <mîltam i nem' les a liit-îits4 mi lesý l'ru itsM <Ilu'Mi n llta i.

Il fanut t'airae 11 e '10 'ctg'anedeespoils-
saem'<'s liou' rdu 'e epi'mneIeîet desq lésions tii-

csepmi<ces tendrmaient à fair'e croire (Ile les
pousièesl)ailife't lief sermaienlt pas aussi dangoereuses

qu'l ton é,tai t p<rté' à les croire. Mais il faut des expé-
riences plusîonb<'s* avant de pouvoir acqjuiescer à
de telles conîclusions,

Le "- dr'aine paiict'êati<'o-bi liai 'e, dont Dieufaloy
faisait il y a qluelque tenîipb un si miagistral tableau, fut
le suýjet d'une coin ic lation réêcente à la Société des
Sciences ïMédicales du Centre.

Mà. îriîn nay rap)porti'tt l'observation d'une malade
qui avait presenté l'ensenmble typique des symptômes
grouipés par' Dieulafoy sous le iino de syndronme pani-
ci'atico-biliaire. C'est une femme de cinquante ans
avant eu deux enfants ;l'un seiait mort-né ; à la suite
dît second accouchenment, elle aurait eu une péritonite.
Il y a vingt-ciniq ans, elle fut soignée pour' des crises
douloureuses, abdominales. Il y a six mois, n:rise aima-
logue avec les car'actèr'es très nets de la coliqu e liépati-
que, sans ictère. En décenmbr'e 1907, troisièmîe criîse ac-
C<nn1pagnee cette fous d'un icèequi se l'imia do- plus en
plus. On constata alors lit deýcolotatioii absolue de., sel-
les et la présence dans l'u'ine d'une grande quantité de
pigitients biliaires. Lat température N'éleva :l'état o'éîîê-

'al déclinant. rapidenient on amena la nmalade à l'hôîpi-
titi.

Les sigmies d'obtruction b)iliatire totakle persistaient.
La mialade, cachectique, depî'imiêe, aivait la langue sèchie,
les trais tirés. Lat palpitation de- l'hypoclioidi'e dr'oit
révélait seulement un peu (le tenisionu douloureuse, sans
enmpâtemnent nii plastron péî'icliolécysti<me.

On prati quta l'opér'atio)n. Incision de iÇelîr
e.\t.i'actioin des calculs et extir'pation des dieux tiers de la

'scl.Puis incisioni longitudinale du cystiq1ue et l)<u-
toiinière à cheval sin lhépatiq~ue et le cholédoque. Ca-
tlîètérismie du chol édo 1 îe. Connme la solide passai t

libremeni<'it dlans if. elioledoqie on ,;e con)ft.enta d'établir lit
driaede lhépatique et de placer le tamtpon s<~
liéat1, ued'n'ien pareil cas.

Les uite opéatoies. lal)>rdilnceî't-aines,dcjue.
fin.> ranclhenient favorables. Lii hile coula en aIlionf.

danee par la sonde dut canail hépatique et l'ictère diinuaiil
très rapidement. Quinize ,jour'i après on suppimia le
draingtec et o1n en retira lit titi du tamîponînemenît.

Ait l)ott de peu (le templs les matières étaient (le
no(uv»(eaul colorées. L-a mnalade gairda pendant dieux se.-
inain<'s encor*e une fistule ja.r laquelle s'écoula d'albortd
une1 quantité inigniriifianite de bile, puis un peu de pus.
Actuiellemient la guél 15011l est complète.

Cette observation est intéressante, car dans les cas de
ce (Miîre dont la fréquence a été insoupçonnée jusqu'ici,
la echirurgie est toute -puissante :le drainage de l'hépati-
que est la seule thérapeutique.

Grâce à, cette olpération, la bile nocive est dérivée
pendant quelques semaines. Peu à peu les signes de ré
tention biliaire et pancréatique, l'ictère, disparaissent.
En w0iime temps que la lésion scléreuse du panceréas, ré-
trocède, l'état général s'améliore rapidemnent.

Telles sont les communications de ces dernières se-
inaines, qui m'ont paru les plus intéressantes à signaler
à nos collègues et amis canadiens.

Rapport de la Commission
du Bon Lait

Après avoir fait une étude approfondie des règle-
inients con force dans les grandes villes, tant des Etats-
Uniis (lue de l'Europe, la Commiiissioni a élaboré un règle.
nient proviîîcial pouv'ant conitroler sullisainilient la, pro-
duction <lu lait, nous arrivant (le la campagne, et nous
aISSUrer unl aliment de Première qjualité.

Voici une copie de ce règlemient pr'ovin~cial que vouis
soum11et lat C2ommiissioni du Bon Lait:

Règlements Provinciaux

(CONCERNANT L'INDU STRIE LAITIÈRE

1>1 RP< SES PAR LA CO MMISSION DU ]BO*X LAIT

LE PRODUCTEU R

10 Les vaches seront gardées dlans un local propre à cette
fln, c'est-à-dire une étable suffisammurentgrande et éclairée e! conv'e-
nablenment drainée.
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